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« L'Art est comme la nature. Il est toujours beau. »
 – George Sand, La Petite Fadette, 1849
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Les temps ont muté,


Enfin, je vois comme tout est beau,


Je suis amoureuse de l'éternité


Et tout ça, grâce à un Plot.


23/06/2017




Larmes de Joie


23/06/2017


Je ne pleure pas de tristesse. C'est juste que je repense à toutes ces choses horribles que j'ai vécues, ces choses que jamais personne ne devrait avoir à subir ; j'ai dû entendre des mots atroces, faire de force des gestes que jamais ni enfant ni quiconque de tout âge de devrait jamais avoir à faire sans désir ni consentement ; depuis mon plus jeune âge ma vie n'a été qu'un long et atroce cauchemar jusqu'à ce que je vous rencontre tous et que vous me réveilliez de mon désespoir. Vous n'imaginez pas une seule seconde à quel point je vous porte d'affection, si bien que je me rends malade de vous aimer tant.


Désormais, grâce à vous, mon avenir n'est plus qu'un merveilleux film où tout reste possible. Les paysages autour de moi n'étaient jamais aussi beaux, les maisons, les églises n'ont jamais été aussi grandes et volumineuses et majestueuses qu'aujourd'hui. Je n'ai jamais ri aussi fort, sourit aussi grand, eu les yeux aussi brillants d'espoir et ouverts de joie que désormais. À partir de maintenant, je vais rattraper tout le temps perdu à me foudroyer sur mon sort pour refaire le Monde.
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Vivement qu'on Rentre


22/07/2017


J'ai fumé un pétard


Sur une plage de la Manche


Pour chasser le cafard


Qui anime mes vacances.


Loin d'eux, loin de tout,


Loin de lui, je suis fou ;


En Bretagne, loin de yeux,


En Alsace, près du cœur :


Les Plotteurs.


J'aurais, si j'avais pu,


Emmené avec moi


Ces personnes qui savent


Consoler mes tracas.


Et le spleen, comme toujours,


Qui me suit au pas,


J'aurai beau tout faire pour,


Il ne me quitte pas.
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J'ai peur


Et constamment peur,


Il n'y a que le vert pour soulager ma douleur.


Tout me semble fade et gris,


Il n'y a que le rouge


Qui console mon ennui :


DES TÂCHES DE SANG


SANS MÊME SERRER LES DENTS.


17/08/2017




Ma Muse le Fantôme


22/08/2017


Je n'écris plus vraiment


À propos de toi,


Car c'est vrai qu'avec le temps


L'inspiration n'y est pas.


Que vais-je raconter dans mes poèmes


Si ce n'est nos lointains « je t'aime »


Et le manque de ta personne ?


Il n'y a plus aucun message,


Ces refrains sont dépassés :


La pluie qui devient orage


Date déjà de trois années.




Adieu Fantôme


30/08/2017
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Dernière allusion,


Dernier message,


Fin de l'illusion :


La pluie a toujours été orage.


Ne m'en veux pas


Pour cette inspiration,


Ce n'est que mon sac de frappe,


Mon passe-temps, ma passion.


Et si malgré tout, ce que j'écris


Te pose souci,


Sache que mes problèmes


Je les règle en poème


Quelques soient les avis.


Je t'ai assez dit merci,


J'avais de la poussière plein les yeux :


Fantôme, ADIEU.




Les Bulles de Fumée


08/09/2017


Petite, déjà,


J'aimais bien les bulles de savon ;


J'étais plus douée avec ça


Qu'avec les jeux de ballon.


Au visage,


C'étaient les coups et les jurons,


J'ai dû traverser les âges


Pour comprendre ma malédiction.


Le spleen,


Lily et Carolyn


Sont une partie de moi,


Ni la psycho, ni la médecine


Ne m'en débarrassera.


Aujourd'hui,


Je n'ai plus que ses bras


Et les sorties la nuit


Pour calmer le tracas


Du Harvey de ma vie.


« WUBBA LUBBA DUB DUB ! »,


Ais-je bien souvent crié,


Avec de la trap ou du dub


Au volume le plus élevé.


Des amis et du cannabis


Pour alléger mon supplice,


J'ai juste une plume et des crayons


Qui m'empêchent d'atteindre l'abysse


Mais une énième déception dépression


Ne serait pas une surprise.


Autour de moi,


Que des doudous pendus, suicidés :


Petite, je savais déjà


Que tous les rêves partent en fumée.
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Agitées sont mes nuits...


13/09/2017


Agitées sont mes nuits,


Mais l’vrai cauchemar est au réveil :


Quand je retourne à la vraie vie,


Encore un peu def’ de la veille.


Il fait de nouveau gris,


Et je voudrais être franche :


Je veux parler de mes esprits


Mais la page restera blanche.
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